
Prière universelle 
 

Seigneur, donne-nous ton Esprit, pour bâtir ton royaume. 
 

Action de Grâce 
 

R/: Venez approchons-nous de la table du Christ, 
Il nous livre son corps et son sang. 
Il se fait nourriture, pain de Vie Éternelle, 
nous fait boire à la coupe des Noces de l'Agneau. 
 

La Sagesse de Dieu a préparé son vin, 
elle a dressé la table, elle invite les saints: 
Venez boire à la coupe!" Venez manger le pain! 
Soyez la joie de Dieu, accourez au festin!" 
 

Rayonne et resplendis, Eglise du Seigneur, 
Car Il est ta Lumière, Dieu l'a ressuscité ! 
Que tout genou fléchisse au nom de Jésus Christ ! 
Il nous rend à la Vie par son Eucharistie ! 
 

Sortie 
 

Regina caeli, laetare, alleluia !, Quia quem meruisti portare, alleluia, 
Resurrexit, sicut dixit, alleluia ! Ora pro nobis Deum, alleluia ! 
 

--------------------------------------------------------------------------------------------------------------------- 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
Le dimanche 9 mai à la messe de 11h 
le père Horovitz bénira les animaux de compagnie 
qui peuvent assister à cet office sans risque.  
 
 

 
PAROISSE 
SAINT PIERRE 
DE CHAILLOT 

 

Dimanche 18 avril 2021, 3ème dimanche de Pâques    
 

Ressuscité des morts, le Christ ne meurt plus,  
sur lui la mort n’a plus aucun pouvoir 

 

Telle pourrait être l’affirmation de notre espérance. La mort est défaite. 
« Mort, s’exclame saint Paul, où est ta victoire ? (Première épître aux Corinthiens 
15, 55)» Depuis que le Christ t’a renversée et vaincue tu n’exerces plus qu’en 
vain ton pouvoir. 

Cette foi multiséculaire de l’Église en la victoire du Christ sur la mort nos 
contemporains ne la partagent plus. On en revient à d’anciennes considérations 
ou visions à propos des âmes errant après la mort, telles des ombres en des 
terres incertaines. Dernièrement, une romancière célèbre, interrogée sur sa 
conception de l’au-delà, disait préférer cette conception à la foi chrétienne. On 
en revient à une vision autonomiste de l’homme et du monde qui fait abstraction 
de la dimension de la présence créatrice et vivifiante de Dieu.  

Le sécularisme constitue comme un climat dans lequel vivent de très 
nombreux chrétiens de notre temps. Ce n’est qu’au prix de grandes difficultés 
qu’ils peuvent se libérer de son influence. Aussi ne faut-il pas s’étonner que des 
doutes concernant l’espérance en la résurrection naissent chez certains 
chrétiens aussi. Fréquemment, c’est avec anxiété qu’ils regardent la mort à venir; 
ils sont tourmentés non seulement par la souffrance et la déchéance progressive 
de leur corps, mais plus encore par la peur d’une destruction définitive. À toutes 
les époques de l’histoire, les chrétiens ont été exposés aux tentations du doute. 
Mais, de nos jours, les angoisses de nombreux chrétiens semblent indiquer une 
faiblesse de l’espérance. 

L’Evangile de ce jour nous apporte quelques informations sur la forme de la 
victoire du ressuscité.  

1. L’espace est aboli. Jésus est là, présent, au milieu des Apôtres. 
2. Le temps est aboli. Jésus se fait reconnaître. Il n’apparaît pas clairement aux 
yeux des Apôtres qui l’ont vu, hier, suspendu au bois du supplice. 
3. Il demeure homme. « C’est bien moi ! ». Il mange mais il n’en a pas besoin. 
4. Il offre à ses Apôtres et à toute l’Eglise le pouvoir de remettre les péchés, 
c’est-à-dire de ne pas succomber au désespoir d’une faute insurmontable et 
impardonnable. Si la vie est devant nous et nous appartient, alors nous 
appartient aussi le pouvoir de délivrer les âmes en peine de ce qui les enchaîne. 
Pouvoir de vie et pouvoir de pardon sont ainsi étroitement coordonnés.  
Telle est notre espérance. Elle est grande. Gardons-là.   

P. Jacques Ollier 
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A la paroisse : 
 

Il n’y aura pas de messe en semaine à 7h45 du 19 au 30 avril 
L’accueil et le secretariat seront fermés lundi 19 et mardi 20 
avril après-midi 
 

Mgr Michel Dubost, évêque émérite d’Evry, va nous quitter 
lundi pour la Guyane. 
Il va assurer, comme administrateur apostolique, la 
gouvernance du diocèse de Cayenne. Nous lui souhaitons un 
bon séjour et l’assurons de notre sympathie et de notre 
prière. 
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Chant d’entrée 
 
Il est vraiment ressuscité, pourquoi chercher parmi les morts.  
Il est vivant comme Il l’a promis, Alléluia ! 
 

Ô joie de l’univers, festin de grâce, 
Tu dissipes les ténèbres de la mort, 
Tu ouvres les portes de la vie : 
En Toi les promesses sont accomplies, 
Les chants sont rendus à la terre. 
Alléluia ! 
 

Ô Pâque, Noces de l’Agneau, 
Le Dieu du ciel vient s’unir 
À nous dans l’Esprit ! 
L’immense salle des noces est remplie de convives. 
Tous portent la robe nuptiale, Et nul n’est rejeté. 
Alléluia ! 
 

Ô Pâque, nouvelle clarté, splendeur du cortège virginal : 
Chez tous le feu de la grâce brûle 
Dans le corps et dans l’Esprit. 
Les lampes ne s’éteindront plus 
Car c’est l’huile du Christ Qui brûle en elles. 
Alléluia ! 
 

Lecture du livre des Actes des Apôtres (Ac 3, 13-15.17-19) 
 

En ces jours-là, devant le peuple, Pierre prit la parole : « Hommes d’Israël, le Dieu 
d’Abraham, d’Isaac et de Jacob, le Dieu de nos pères, a glorifié son serviteur 
Jésus, alors que vous, vous l’aviez livré, vous l’aviez renié en présence de Pilate 
qui était décidé à le relâcher. Vous avez renié le Saint et le Juste, et vous avez 
demandé qu’on vous accorde la grâce d’un meurtrier. Vous avez tué le Prince de 
la vie, lui que Dieu a ressuscité d’entre les morts, nous en sommes témoins. 
D’ailleurs, frères, je sais bien que vous avez agi dans l’ignorance, vous et vos 
chefs. Mais Dieu a ainsi accompli ce qu’il avait d’avance annoncé par la bouche 
de tous les prophètes : que le Christ, son Messie, souffrirait. Convertissez-vous 
donc et tournez-vous vers Dieu pour que vos péchés soient effacés. » 
 

Psaume 4 
 

 
 

Quand je crie, réponds-moi, / Dieu, ma justice ! 
Toi qui me libères dans la détresse, / pitié pour moi, écoute ma prière ! 

Sachez que le Seigneur a mis à part son fidèle, / le Seigneur entend quand je crie 
vers lui. 
Beaucoup demandent : « Qui nous fera voir le bonheur ? » / Sur nous, Seigneur, 
que s’illumine ton visage ! 
Dans la paix moi aussi, / je me couche et je dors, 
car tu me donnes d’habiter, Seigneur, / seul, dans la confiance. 
 

Lecture de la première lettre de saint Jean (2,1-5a) 
 

Mes petits enfants, je vous écris cela pour que vous évitiez le péché. Mais si l’un 
de nous vient à pécher, nous avons un défenseur devant le Père : Jésus Christ, le 
Juste. C’est lui qui, par son sacrifice, obtient le pardon de nos péchés, non 
seulement des nôtres, mais encore de ceux du monde entier. Voici comment 
nous savons que nous le connaissons : si nous gardons ses commandements. 
Celui qui dit : « Je le connais », et qui ne garde pas ses commandements, est un 
menteur : la vérité n’est pas en lui. Mais en celui qui garde sa parole, l’amour de 
Dieu atteint vraiment la perfection. 
 

Evangile de Jésus-Christ selon Saint Luc (24,35-48) 
 

En ce temps-là, les disciples [qui rentraient d’Emmaüs] racontaient aux onze 
Apôtres et à leurs compagnons ce qui s’était passé sur la route, et comment le 
Seigneur s’était fait reconnaître par eux à la fraction du pain. Comme ils en 
parlaient encore, lui-même fut présent au milieu d’eux, et leur dit : « La paix soit 
avec vous ! » Saisis de frayeur et de crainte, ils croyaient voir un esprit. Jésus leur 
dit : « Pourquoi êtes-vous bouleversés ? Et pourquoi ces pensées qui surgissent 
dans votre cœur ? Voyez mes mains et mes pieds : c’est bien moi ! Touchez-moi, 
regardez : un esprit n’a pas de chair ni d’os comme vous constatez que j’en ai. » 
Après cette parole, il leur montra ses mains et ses pieds. Dans leur joie, ils 
n’osaient pas encore y croire, et restaient saisis d’étonnement. Jésus leur dit : « 
Avez-vous ici quelque chose à manger ? » Ils lui présentèrent une part de poisson 
grillé qu’il prit et mangea devant eux. Puis il leur déclara : « Voici les paroles que 
je vous ai dites quand j’étais encore avec vous : “Il faut que s’accomplisse tout ce 
qui a été écrit à mon sujet dans la loi de Moïse, les Prophètes et les Psaumes.” » 
Alors il ouvrit leur intelligence à la compréhension des Écritures. Il leur dit : « 
Ainsi est-il écrit que le Christ souffrirait, qu’il ressusciterait d’entre les morts le 
troisième jour, et que la conversion serait proclamée en son nom, pour le pardon 
des péchés, à toutes les nations, en commençant par Jérusalem. À vous d’en être 
les témoins. » 


